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Lire la Bible en hébreu1
 

 

Refrain du psaume du dimanche des Rameaux et de la Passion du Seigneur, 

année C (14.4.2019) : « Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? » Ps 22, 

2a (Psaume 21 dans la liturgie). 

Voici le texte en hébreu; on lit de droite à gauche. Le texte en hébreu est 

donné en double:  

(1) texte avec les signes vocaliques qui indiquent les voyelles;  

(2) texte avec les mêmes signes vocaliques, plus les signes de cantillation. 

 

  אֵלִי אֵלִי, לָמָה עֲזַבְתָנִי (1)

נִי  (2) ה עֲזַבְתָָּ֑ לִי לָמִָ֣ י אֵֵ֭   אֵלִִ֣

 

Ecoute et prononciation 

 Écouter attentivement l'enregistrement du verset par le P. Abraham Shmueloff 

(Jérusalem, 12.8.1912-21.3.1994); l’enregistrement est donné cinq fois de suite. Voici 

le texte en transcription simple: Eli Eli lama ‘azavtani  
Transcription précise (qui transcrit distinctement chaque consonne et indique la 

longueur des voyelles): ʔElī ʔElī lāmā ʕăzaḇtānī. 
 

Explication des mots 

 ʔElī « mon Dieu (littéralement : Dieu de moi) ». ʔĒl (le aleph, qui est une אֵלִי .2 .1

consonne - un arrêt - est transcrit par ʔ) est un nom du Dieu d’Israël. Le yod final est 

le suffixe de la première personne du singulier, comme אוֹרִי ʔōrī « ma lumière » 

(Ps 27,1a. Refrain du deuxième dimanche de Carême, 17.3.2019).  

Dieu est bien plus fréquemment désigné par אֱלֹהִים ʔƐ̌lōhīm, le Dieu 

Créateur de Genèse 1; c’est un pluriel de majesté pour désigner le Dieu unique 

d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, Dieu le Père que Notre Seigneur appelle sur la Croix.  

 

 lāmā « pourquoi? ». Le mot est régulièrement accentué sur la dernière לָמָה .3

syllabe (-mā), comme l’indique l’accent de cantillation appelé מוּנַַ֣ח mūnaḥ (signe 

en forme d’angle droit sous le mēm) dans le texte (2) ci-dessus. Dans l’enregistrement 

                                                           
1 Cette étude du refrain du psaume en hébreu, et toute cette série d’études, est dédiée à P. Jacques 

Fontaine OP (Roubaix, 21.7.1921 - Jérusalem, 21.3.2019), qui a enregistré la proclamation de toute la 

Bible en hébreu par le P. Abraham Shmueloff à la fin des années 1970. Fr. Jacques m’a guidée pour 

apprendre à lire la Bible en hébreu en 1989-1990 ; il a eu l’intuition et l’espérance de rendre la Bible en 

hébreu accessible à tout croyant chrétien pour rencontrer directement et de manière plus incarnée la 

Parole de Dieu.  

Fr. Jacques est plus connu en France pour les retraites itinérantes Bible sur le Terrain (BST), qu’il a 

conçues intégralement en sillonnant la terre d’Israël dans les années 1960. Toute la prédication de fr. 

Jacques est accessible sur le site : http://www.biblesurleterrain.net/. On peut aussi consulter le site : 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Maison_Saint-Isaïe.  

http://www.biblesurleterrain.net/
https://fr.wikipedia.org/wiki/Maison_Saint-Isaïe
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joint, il semble que le P. Abraham Shmueloff prononce par erreur לָמָה lāmmā 

accentué sur la première syllabe. Les deux formes sont synonymes et signifient 

« pourquoi? », mais on utilise la forme lāmā devant une consonne gutturale, comme 

c’est le cas ici devant le ayin du mot suivant. 

 

נִי .4 -ʕăzaḇtānī « Tu m’as abandonné ». C’est la racine ʕ-z-b (‘ayin-zain עֲזַבְתָָּ֑

bet); le verbe à l’accompli (temps du passé); la syllabe accentuée -tā- est le suffixe-

sujet du verbe (deuxième personne du singulier masculin). La syllabe finale -nī est le 

complément d’objet (première personne du singulier).  

 Notre Seigneur sur la Croix prononce les mots de ce verset en araméen (Mt 

27,46) : 

   "אֵלִי, אֵלִי, לְמָה שְבַקְתָנִי?" 

 ʔElī ʔElī lǝmā šǝḇaḳtānī « Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu 

abandonné ? ».  

Là, on est totalement à l’autre extrêmité de ce que le même Yeshua‘ / Jésus a 

entendu au commencement de sa vie publique  « Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en 

qui je trouve ma joie. » (Mt 3,17) et qui Lui est redit juste avant de monter à 

Jérusalem pour y vivre les événements d’aujourd’hui, son entrée triomphale 

immédiatement suivie de sa Passion : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui je 

trouve ma joie : écoutez-le ! » (Mt 17,5). Comment comprendre un tel Mystère 

incompréhensible à vue humaine ?  

Seigneur, Toi qui es passé par là pour nous sauver, donne-nous de ne pas 

banaliser la souffrance, comme si la Croix allait de soi. Ceux qui ont demandé la 

condamnation de Notre Seigneur sur la croix connaissaient par cœur ce verset, ce 

psaume, et ils n’ont pas fait le rapprochement avec ce qu’ils étaient en train de faire. 

Ils ne se sont pas reconnus dans les bourreaux. Finalement la sentence est exécutée 

par un gouverneur qui déclare publiquement l’innocence de l’accusé mais néanmoins 

le condamne. Oui la Croix est l’instrument de notre salut et est finalement glorieuse, 

mais cela ne veut pas dire qu’on peut s’y habituer, comme si c’était une évidence. 

Seigneur, par ta grâce, donne-nous une grâce de transparence avec nous-même. 

 

Les versets de la liturgie de ce dimanche 
 

R/ Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? (Ps 21, 2a) 

8 Tous ceux qui me voient me bafouent ; ils ricanent et hochent la tête : 

9 « Il comptait sur le Seigneur : qu’il le délivre !  

Qu’il le sauve, puisqu’il est son ami ! » 

17 Oui, des chiens me cernent, une bande de vauriens m’entoure ;  

Ils me percent les mains et les pieds, 

18a je peux compter tous mes os. 

19 Ils partagent entre eux mes habits  et tirent au sort mon vêtement. 

20 Mais toi, Seigneur, ne sois pas loin : ô ma force, viens vite à mon aide ! 

22 (dernier mot) Mais tu m’as répondu ! 

23 Et je proclame ton nom devant mes frères, je te loue en pleine assemblée. 

24 (début) Vous qui le craignez, louez le Seigneur. 

 

 Les quelques versets que la liturgie a retenus pour ce dimanche des Rameaux 

et de la Passion de Notre Seigneur disent en peu de mots toute la souffrance du juste 
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crucifié. Il endure la souffrance spirituelle : c’est quand il se sent complètement seul 

et abandonné que ses ennemis mettent exactement le doigt sur le doute qui le torture, 

comme s’ils lui disaient : Eh bien, il est où ton Père, ton SEIGNEUR ? Tu vois, tu t’es 

trompé ! (v. 9).  

Il endure la souffrance morale, ses ennemis se réjouissent de son échec qui est 

total à vue humaine et le narguent (v. 8). 

Il endure la souffrance physique insupportable (vv. 17-18).  

Mais voilà toute cette souffrance n’est pas absurde et il y a l’invincible 

victoire de la Croix : עֲנִיתָנִי ʕănīṯānī « Tu m’as répondu! » (v. 22), Tu m’as 

exaucé et je dois témoigner de Toi devant mes frères. Amen ! 

 

Contact : nadine.pavie18@gmail.com  

 

Psaume 22 intégral 

On peut écouter le texte intégral lu par P. Abraham Shmueloff (Jérusalem 1912-1994) 

en pièce jointe.  

ת הַשַחַר; -לַמְנַצֵחַ, עַל  א   .מִזְמוֹר לְדָוִד   אַיֶּלֶּ

 .רָחוֹק מִישׁוּעָתִי, דִבְרֵי שַׁאֲגָתִי   אֵלִי אֵלִי, לָמָה עֲזַבְתָנִי;   ב

ה; --אֱלֹהַי  ג קְרָא יוֹמָם, וְלאֹ תַעֲנֶּ  .מִיָה לִיד  -וְלַיְלָה, וְלאֹ   אֶּ

 .יוֹשֵׁב, תְהִלּוֹת יִשְרָאֵל    --וְאַתָה קָדוֹשׁ  ד

 .בָטְחוּ, וַתְפַלְּטֵמוֹ   בְךָ, בָטְחוּ אֲבֹתֵינוּ;   ה

יךָ זָעֲקוּ וְנִמְלָטוּ;   ו  .בוֹשׁוּ-בְךָ בָטְחוּ וְלאֹ   אֵלֶּ

רְפַת אָדָם, וּבְזוּ   אִישׁ; -וְאָנֹכִי תוֹלַעַת וְלאֹ  ז  .י עָםחֶּ

 .יַפְטִירוּ בְשָפָה, יָנִיעוּ ראֹשׁ   רֹאַי, יַלְעִגוּ לִי; -כָל  ח

ל  ט  .יַצִילֵהוּ, כִי חָפֵץ בוֹ   יְהוָה יְפַלְּטֵהוּ; -גֹל אֶּ

ן; -כִי  י  .שְׁדֵי אִמִי-מַבְטִיחִי, עַל   אַתָה גֹחִי מִבָטֶּ

ם;   יא יךָ, הָשְׁלַכְתִי מֵרָחֶּ ן    עָלֶּ טֶּ  .אִמִי, אֵלִי אָתָהמִבֶּ

נִי, כִי-אַל  יב  .אֵין עוֹזֵר-כִי   צָרָה קְרוֹבָה: -תִרְחַק מִמֶּ

 .אַבִירֵי בָשָׁן כִתְרוּנִי   סְבָבוּנִי, פָרִים רַבִים;   יג

ם;   יד  .אַרְיֵה, טֹרֵף וְשֹׁאֵג   פָצוּ עָלַי פִיהֶּ

 :עַצְמוֹתָי-רְדוּ, כָלוְהִתְפָ     --כַמַיִם נִשְׁפַכְתִי  טו

 .נָמֵס, בְתוֹךְ מֵעָי   הָיָה לִבִי, כַדוֹנָג; 

דְבָק מַלְקוֹחָי;   טז ש, כֹחִי, וּלְשׁוֹנִי, מ  רֶּ ת -וְלַעֲפַר   יָבֵשׁ כַחֶּ מָוֶּ
 .תִשְׁפְתֵנִי

עֲדַת מְרֵעִים, הִקִיפוּנִי; כָאֲרִי, יָדַי    כִי סְבָבוּנִי, כְלָבִים:   יז
 .וְרַגְלָי

mailto:nadine.pavie18@gmail.com
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 .בִי-הֵמָה יַבִיטוּ, יִרְאוּ   עַצְמוֹתָי; -אֲסַפֵר כָל  יח

ם;   יט  .לְבוּשִׁי, יַפִילוּ גוֹרָל-וְעַל   יְחַלְּקוּ בְגָדַי לָהֶּ

זְרָתִי חוּשָׁה   תִרְחָק; -וְאַתָה יְהוָה, אַל  כ  .אֱיָלוּתִי, לְעֶּ

ב נַפְשִׁי;   כא רֶּ ב, יְחִידָתִיכֶּ -מִיַד   הַצִילָה מֵחֶּ  .לֶּ

 .וּמִקַרְנֵי רֵמִים עֲנִיתָנִי   הוֹשִׁיעֵנִי, מִפִי אַרְיֵה;   כב

חָי;   כג ךָ    אֲסַפְרָה שִׁמְךָ לְאֶּ  .בְתוֹךְ קָהָל אֲהַלְלֶּ

רַע יַעֲקֹב כַבְדוּהוּ-כָל    --יִרְאֵי יְהוָה, הַלְלוּהוּ  כד  ;זֶּ

נוּ,  רַע יִ -כָל   וְגוּרוּ מִמֶּ  .שְרָאֵלזֶּ

נוּ-וְלאֹ    --בָזָה וְלאֹ שִׁקַץ, עֱנוּת עָנִי-כִי לאֹ  כה  ;הִסְתִיר פָנָיו מִמֶּ

 .שָׁמֵעַ    וּבְשַׁוְּעוֹ אֵלָיו 

ד יְרֵאָיו--בְקָהָל רָב   מֵאִתְךָ, תְהִלָּתִי:   כו גֶּ  .נְדָרַי אֲשַׁלֵּם, נֶּ

 ;לְלוּ יְהוָה, דֹרְשָׁיויְהַ     --יאֹכְלוּ עֲנָוִים, וְיִשְבָעוּ  כז

ם   .לָעַד   יְחִי לְבַבְכֶּ

ל  כח בוּ אֶּ ץ-אַפְסֵי-כָל    --יְהוָה-יִזְכְרוּ, וְיָשׁ   ;אָרֶּ

יךָ,   .מִשְׁפְחוֹת גוֹיִם-כָל   וְיִשְׁתַחֲווּ לְפָנֶּ

 .וּמֹשֵׁל, בַגוֹיִם   כִי לַיהוָה, הַמְלוּכָה;   כט

ץ-דִשְׁנֵי-כָל אָכְלוּ וַיִשְׁתַחֲווּ,  ל רֶּ יוֹרְדֵי -לְפָנָיו יִכְרְעוּ, כָל    --אֶּ
 ;עָפָר

 .לאֹ חִיָה   וְנַפְשׁוֹ, 

נוּ;   לא רַע יַעַבְדֶּ פַר לַאדֹנָי לַדוֹר   זֶּ  .יְס 

 .לְעַם נוֹלָד, כִי עָשָה   יָבֹאוּ, וְיַגִידוּ צִדְקָתוֹ:   לב
  

Voici le texte du Ps 22 en hébreu avec les signes de cantillation en plus des voyelles : 

חַר  א מְנַצֵחַ עַל־אַיֶֶּ֥לֶת הַשַַּׁ֗ ד׃   לֵַ֭ וֹר לְדָוִִֽ  מִזְמֶּ֥

נִי  ב ה עֲזַבְתָָּ֑ לִי לָמִָ֣ י אֵֵ֭ י׃   אֵלִִ֣ אֲגָתִִֽ י שִַֽ י דִבְרֵֶּ֥ ישוּעָתִַּׁ֗ וֹק מִִִֽֽ֝  רָחֶּ֥

עֲנֶָּ֑ה  ג א תִַֽ וֹמָם וְל ִ֣ א יֵ֭ י אֶקְרִָ֣ י׃   אֱֽלֹהַַּׁ֗ מִיֶָּ֥ה לִִֽ ִֽ ל א־ד  יְלָה וְִֽ לַַּׁ֗  וְִֽ֝

וֹש  ד ה קָדָּ֑ ל׃   וְאַתֶָּ֥ וֹת יִשְרָאִֵֽ ב תְהִלֶּ֥ וֹשֵַּׁ֗  יִֽ֝

ינוּ  ה תֵָּ֑ וּ אֲב  טְחִ֣ ךָ בִָֽ מוֹ׃   בְֵ֭ תְפַלְטִֵֽ וּ וִַֽ טְחַּׁ֗  בִִָֽֽ֝

טוּ  ו וּ וְנִמְלָָּ֑ עֲקִ֣ יךָ זִָֽ וֹשוּ׃   אֵלִֶ֣ וּ וְל א־בִֽ טְחִ֣  בְךָָ֖ בִָֽ

יש  ז עַת וְל א־אִָּ֑ י תוֹלִַ֣ כִִ֣ נ  ם׃   וְאִָֽ וּי עִָֽ ם וּבְזֶּ֥ דַָּׁ֗ ת אִָֽ֝  חֶרְפֶַּ֥

י כָל־ר ֵ֭  ח גוּ לִָּ֑ אש׃   אַי יַלְעִִ֣ יעוּ ר ִֽ ה יָנִֶּ֥ שָפַָּׁ֗ ירוּ בְִֽ֝  יַפְטִֶּ֥
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הוּ  ט ל אֶל־יְהוִָ֣ה יְפַלְטֵָּ֑ וֹ׃   ג ִ֣ ץ בִֽ פִֵֽ י חֶָּ֥ הוּ כִִּ֘ צִילֵַּׁ֗  יִַֽ֝

טֶן  י י מִבָָּ֑ חִִ֣ ה ג  י־אַתִָ֣ י׃   כִִֽ י אִמִִֽ י עַל־שְדֵֶּ֥ בְטִיחִַּׁ֗  מִַֽ֝

חֶם  יא כְתִי מֵרָָּ֑ לֶיךָ הָשְלִַ֣ טֶן    עֵָ֭ תָה׃מִבֶֶּ֥ לִי אִָֽ י אִֵ֣ מִַּׁ֗  אִִֽ֝

ה  יב ה קְרוֹבָָּ֑ י־צָרִָ֣ מֶנִי כִִֽ ק מִֵ֭ ר׃   אַל־תִרְחִַ֣ ין עוֹזִֵֽ  כִי־אֵֶּ֥

ים  יג ים רַבִָּ֑ בָבוּנִי פָרִִ֣ וּנִי׃   סְֵ֭ ן כִתְרִֽ י בָשִָ֣  אַבִירֵָ֖

ם  יד י פִיהֶָּ֑ וּ עָלִַ֣ ג׃   פָצִ֣ אִֵֽ ף וְש  רֵֶּ֥ ה ט  רְיֵַּׁ֗  אִַֽ֝

יִם נִשְפַכְתִי   טו י    כַמֶַּ֥ ל־עַצְמ֫וֹתֶָּ֥ וּ כִָֽ רְדַּׁ֗  וְהִתְפִָֽ

בִי כַדוֹנָָּ֑ג  י׃   הָיִָ֣ה לִֵ֭ וֹךְ מֵעִָֽ ס בְתִ֣ מֵַּׁ֗  נִָֽ֝

רֶש טז ש כַחֶֶ֨ בֵֵ֤ י  יִָּ֘ ק מַלְקוֹחָָּ֑ דְבִָ֣ לְשוֹנִי מ  י וֵּ֭ חִַּׁ֗ נִי׃   ׀ כ  וֶת תִשְפְתִֵֽ לַעֲפַר־מֶָּ֥  וְִֽ

ים  יז בִֶּ֥ וּנִי כְלָ֫ י סְבָבַּׁ֗ רֵעִים הִ    כִֶּ֥ ת מְֵ֭ י׃עֲדִַ֣ י וְרַגְלִָֽ י יָדֶַּ֥ אֲרִַּׁ֗ וּנִי כִִָֽֽ֝  קִיפָּ֑

י  יח ר כָל־עַצְמוֹתָָּ֑ י׃   אֲסַפֵֶּ֥ יטוּ יִרְאוּ־בִִֽ בִַּׁ֗ מָה יִַֽ֝  הֵֶּ֥

ם  יט י לָהֶָּ֑ וּ בְגָדִַ֣ ל׃   יְחַלְקִ֣ ילוּ גוֹרִָֽ י יַפִֶּ֥ בוּשִַּׁ֗  וְעַל־לְִֽ֝

ק  כ הוָה אַל־תִרְחָָּ֑ ה יְֵ֭ וּשָה׃   וְאַתִָ֣ תִי חִֽ י לְעֶזְרֶָּ֥ לוּתִַּׁ֗ יִָֽ  א ִֽ֝

י  כא רֶב נַפְשִָּ֑ ילָה מֵחִֶ֣ י׃   הַצִִ֣ ידָתִִֽ לֶב יְחִִֽ ַּׁ֗  מִיַד־כִֶֽ֝

י אַרְיֵָּ֑ה  כב וֹשִיעֵנִי מִפִִ֣ נִי׃   הִֵֽ֭ ים עֲנִיתִָֽ  וּמִקַרְנֵָ֖י רֵמִִ֣

י  כג ה שִמְךִָ֣ לְאֶחָָּ֑ ךָ׃   אֲסַפְרִָ֣ ל אֲהַלְלִֶֽ וֹךְ קָהִָ֣  בְתָ֖

ה כד י יְהוֶָ֨ וּהוּ  יִרְאֵֵ֤ לְלַּׁ֗ וּהוּ כָל־זִֶֶ֣֣רַע   ׀ הִַֽ ב כַבְדָּ֑ עֲק ִ֣  יִַֽ

נוּ  מֶַּׁ֗ וּרוּ מִִֽ֝ ל׃   וְגֶּ֥  כָל־זֶֶֶּ֥֣רַע יִשְרָאִֵֽ

י  כה ץ ע נ֬וּת עָנִַּׁ֗ א שִקַַּ֡ ה וְל ֹ֪ א־בָזֶָ֨ י ל ִֽ נוּ   כִֵ֤ יר פָנִָ֣יו מִמֶָּ֑ א־הִסְתִִ֣  וְל ִֽ

יו  וֹ אֵלִָ֣ בְשַוְּעָ֖ עַ׃   וִּֽ  שָמִֵֽ

י  כו תִֶּ֥ הִלָ֫ אִתְךַָּׁ֗ תְִֽ ב נְדָ    מֵֶּ֥ ל רָָּ֑ יו׃בְקָהֶָּ֥ ם נִֶֶ֣֣גֶד יְרֵאִָֽ שַלֵַּׁ֗ י אֲִֽ֝  רֶַּ֥

ים כז אכְל֬וּ עֲנָוִֶ֨ עוּ  י ִֽ יו   ׀ וְיִשְבַָּׁ֗ רְשָָּ֑ הוָה ד ִ֣ וּ יְֵ֭ לְלִ֣  יְהִַֽ

י לְבַבְכִֶ֣ם  ד׃   יְחִָ֖  לָעִַֽ

וּ כח הוָה  יִזְכְרֵ֤ בוּ אֶל־יְֵ֭ ִ֣ רֶץ   ׀ וְיָש   כָל־אַפְסֵי־אָָּ֑

יךָ  פָנֶַּׁ֗ וּ לְִֽ֝ שְתַחֲוֶּ֥ וֹ   וְיִִֽ ל־מִשְפְחֶּ֥ ם׃כִָֽ  ת גוֹיִִֽ

יהוָה הַמְלוּכָָּ֑ה  כט י לִֵַֽ֭ ם׃   כִִ֣ ל בַגוֹיִִֽ שֵַּׁ֗ מ   וִּֽ֝

וּ ל שְתַחֲוֶ֨ כְל֬וּ וַיִִֽ רֶץ  אִָֽ ל־דִשְנֵי־אֶַּׁ֗ י עָפָָּ֑ר   ׀ כִָֽ וֹרְדִֵ֣ כְרְעוּ כָל־יִֽ  לְפָנִָ֣יו יִֵ֭

וֹ  נַפְשַּׁ֗ ה׃   וְִֽ֝ א חִיִָֽ  ל ִ֣

נוּ  לא עַבְדֶָּ֑ נִָ֣י לַ    זֶֶֶּ֥֣רַע יִַֽ אד  ר לִַֽ פַָ֖ וֹר׃יְס   דִֽ

וֹ  לב ידוּ צִדְקָתָּ֑ אוּ וְיַגִִ֣ ב  ה׃   יֵָ֭ י עָשִָֽ ד כִִ֣ וֹלַָּׁ֗ ם נִֽ֝  לְעֶַּ֥


